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Rentrée scolaire 2025 

Fermeture d'une classe bilingue à l'école Ste Marie, Landévant 

 

     Ti Douar Alre, Maison de la langue et de la culture bretonne au pays d'Auray, a été alerté de la 

fermeture annoncée pour la rentrée 2025 d'une classe bilingue à l'école Ste Marie, à Landévant. 

     Le Conseil d'Administration, saisi par un courrier des enseignants, tient à exprimer publiquement 

son étonnement et son incompréhension. Un étonnement motivé tant par la situation des effectifs 

annoncés en progression pour la rentrée que par le bon fonctionnement de la filière attesté par la 

poursuite au collège de l'ensemble des élèves bilingues de CM2. Par ailleurs, comment ne pas croire 

les enseignants unanimes à dire que la restructuration des classes qui découlerait de la suppression 

serait de nature à nuire au bon fonctionnement, au bon renom et à la pérennité même de la filière ? 

    Une incompréhension motivée par la contradiction entre l'annonce de l'intérêt clairement manifesté 

de la population pour la filière breton-français et des difficultés, récurrentes depuis des décennies, et 

ce malgré la loi - qui fait obligation à l'école d'assurer l'enseignement du breton dans les meilleures 

conditions en réponse à la demande des parents - et malgré le contrat de plan Etat-Région censé 

apporter des améliorations en terme de prévisionnel de moyens. 

      Ti Douar Alre n'intervient nullement dans le processus de création, de modification, de fermeture 

des enseignements. Cependant, notre maison de pays qui accompagne ces filières - actuellement 14 

sur le territoire AQTA, près de 1.000 enfants - par divers projets, accueillent les élèves intéressés en 

activités extra-scolaires (ateliers...) ne peut rester indifférente à leur création - une de plus annoncée 

à la rentrée 2025 - , modification, fermeture éventuelle. Il lui revient aussi de souligner les enjeux : 

le pays d'Auray est aujourd'hui l'un des territoires de Basse-Bretagne où le "rebond" du nombre des 

locuteurs bretonnants est amorcé ; cela grâce à l'école. Attention à ne pas couper l'élan ; pour cela, il 

faut ouvrir d'autres filières et soutenir celles qui existent. 

 

 


